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coltes, pattout où les travaux auront été faits
convennblement. Quelques-unes des prairies
nouvelles ont une mauvaise ipparence, le trèfle
et autre foin nyant Ci partie manqué. Quelques-
unes mes vieilles prairies ont aussi soul-rt de
l'intensité du froid. Malgré ces désavantages,
il pourra encore y avoir une bonne récolte de
foin. Il nous paraît que si lins cultivateurs
peuvent compter sur quelque chose, cest prini-
cipalemuent sur le bié, le beuîf, L tard, les pro-
duits de la laiterie, le lin et sa graine, si Pon en
introduit la culture, l'entretien dle bons chevaux
canadiliens pour vente, et la production de la laine
pour l'muage domestique et pour l'exportation.
Tous ces articles sont généralemeni en demande,
à des prix misonrsnbles, et comme ils sont de
première neceesité, ils pourront continuer à se
vendre bien et lromptement. Ces articles
pomtant nic pourront être produits profntabile-
ment que d'après un bon sysimme d'économie
rurale, car il y aura concurrence avec des nr-
ti!es produits d'après un tel systême. Nous
pouvons être assurs mque notre seul espoir de
prospérité gît dans l'adoption du système île
culture le plus perfectionné, une proportion
convenable de pacage, de prairie et île terre
arable; une égale proportion dle grains et de
bestiaux; et les uns et les autres excellents ;
une rotation régulière de récoltes, et la culture
des variétés les plus précieuses principalementt,
les moins bonnes devant être consomnny.es sur
la ferme, pour l'engrais des animiux. rin adhé-
rut strictement à cette méthode, en donnant
tois les soins possibles à la laiterie et à scs pro-
duits, les cultivateurs pourront avoir plus do
succès qu'ils in'en ont eu jiiqui'à présent.
Toutes les nations s'ell'ocenît îla(ntiorer leur
agriculture, et coniie nous allons entrer en
concurrence avec d'autres nations, nous mue
pouvons le faire avec succès qu'en adoptant le
systémie le plus parfait m'agriculture, dans toutes
ses branches ; et si noums le faisons ellicacenent,
avec les avanitnges nombreu.x que nous possé-
Ions, nous ne pouvons manquer île réimssir.
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Nous navois pu donner, cette fois, l'article

promis sur la culture du lin, qui se trouve dans
lPouvrage île M. Bhumîthette sur le Camnadn, mais
nous le ferons dans un numnra futur. Comme
le temps de semer le lin est passé, le retard ne
peut pias être bien prjiudiciable, pourvu que
nots donnions l'article assez à temps pour
la semnaille ii printems prochain ; et c'est ce

que nous tacherons île faire.

Le ComriTf: m:es FWrANcEs dle la Société
d'Agriciltire du Bas-Caiaîla a à prier toutes
les personnes qui n'ont pas encore payé ou
fait tenir le montant île leurs souseriptions res-

pectives à la Société et amix jnurnaiux, de vou-
loir bien le faire sans délai. Le .montant qui
dmiemure dû est, en total, considérable, au-
dessus de £1000, et la Sociéim pourrait se
trouver dans l'embarras, s'il n'était pus payé

prooiptenient.

Les abonné.s dii Journal d'Agriculture re-
marqueront qu'à l'assemblée trimestrielle des
Directeurs île la Société d'Agriculture du Bas-
Canada, Messire Desailniiers, du Collège Saint-
Hyacinthe, a proposé de résoudre, que MM.
les Curés du BasCanaida soient priés mde re-
commander un agent, dans leurs paroisses res-
petives, pour le Jourr.nal d'Agricultutre, etc.;
lequel agent recevrait un exemplaire lu jourinal
gratis, et serait en outre nutorisé à retenir dix
pour cent île l'argent qu'il percevrait, pour le
faire tenir au Secrétamire le la Société, h Mon-
tréal ; et que les Directeurs ont concourn una-
nimemint à Cette proposition, comptant sur
l'appui des Messieurs du Clergé, pour uin objet
qui intéresce si grandement toute la population
rurale du pays. Les Directeurs connaiusent

pmarfaitement quelle est l'influence dlii Clergé,
et combien son appui pourrait contribuer à
faire parvenir nu but que la Société a en vue.
Nous ne pouvons imaginer qu'il puisse y avoir
une dilfTrence d'opinion quant ai grand avan-
tatge <lui reviendrait au pays de l'amélioration
et de la prospérité de soi agriculture. La So-
ciété (]'Agriculture du Bas-Cannda n'a rien


